
Après l’onde de choc provoquée par les actes barbares contre Charlie Hebdo et le massacre d’otages, une certaine « unité nationale » semble s’installer et le gouvernement en profite pour faire passer des lois sans qu’il y ait d’opposition possible. La CGT dénonce la loi Macron et s’y oppose car elle est une vrai régression pour les droits des travailleurs, mais elle est accusée justement de « casser » cette union nationale. Le procédé est pitoyable !
Mais la France va mal et c’est dans en étudiant le passé que l’on peut construire l’avenir.  

En 1936 les français ( et d’autres pays) choisissaient le Front populaire, la grève et la pression sur les financiers pour sortir de la crise. La CGT y a joué un rôle majeur. L'Allemagne et l’Italie se dirigeaient vers le fascisme comme solution à la crise. Aujourd’hui, la Grèce, l’Espagne et d’autres semblent se diriger vers des solutions de type Front populaire. Au vue des sondages (Un FN à 30-35%) les français seraient largement tentés par le modèle de l’Allemagne et l’Italie des années 1930. Alors doit-on laisser faire ? La CGT doit-elle se taire au nom d’une soi disant « unité nationale » ? Notre pays est à un tournant car devant l’échec des politiques d’austérité, les idées prônées par la CGT semblent minoritaires face à la montée des idées d’extrême droite. 

Personnellement quand je vois les sondages, j’ai un peu mal à ma France.

Alors réagissons !

Benoit

